
L’autonomie 
après l’insurrection de 1896
Lorsqu’en 1897 la Crète devient autonome, 
elle sort de plus de deux siècles de domination 
turque contestée par de nombreuses rébellions 
crétoises dont la plus célèbre fut celle d’Arkadi 
en 1866. Une autre insurrection, moins célèbre, 
a lieu en 1896 : toute l’île y est engagée ; elle 
provoque la guerre entre la Turquie et la Grèce 
et l’envoi dans les eaux crétoises de bateaux de 
guerre français, italiens, anglais, autrichiens et 
russes. Les grandes puissances, sauf l’Allemagne 
et l’Autriche, acceptent une Crète autonome 
gouvernée par le fils cadet du roi, le prince 
Georges qui entre à La Canée en décembre 
1898. Une solution imposée par l’Europe à la 
Turquie, à la Grèce et à la Crète.

La Crète autonome (1898-1913)
L’île vit 15 années que l’on pourrait qualifier 
d’heureuses avec une économie active, une 

priorité à l’instruction publique, la création de la 
Banque de Crète, les premières fouilles archéo-
logiques… 
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1913 : le rattachement 
de la Crète à la Grèce

Saa Emol

Éditorial
Après deux siècles et demi 
d’occupation ottomane, 
abandonnée à son triste 
sort par ce qu’on appelle 
aujourd’hui la communauté 
internationale, la Crète 
aurait pu être tentée par 
une forme d’indépendance. 
Tel ne fut pourtant pas son 
souhait : la Crète, après 
les occupations arabe, 
vénitienne et ottomane 
(huit siècles de son 
histoire), demanda l’union 
à la Grèce qu’elle obtint, 
après de nombreuses 
tergiversations, en 1913.

C’est ce 100e anniversaire 
que nous souhaitons 
commémorer dans ce 
numéro avec un rappel 
de qui fut le principal 
initiateur de l’Ενωση, 
Eleutheros Vénizélos.

Jean-Claude 
Schwendemann, 
Président de l’association 
Alsace-Crète
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La fête du rattachement

Cette année, la Crète commémore 
le 100 e anniversaire de son 
rattachement à la Grèce. L’occasion 
de revenir sur ce chapitre très 
important de l’histoire de l’île. Et 
sur ce qui l’a précédé…



  « Des années fastes, du point de vue de 
l’ordre public et de l’œuvre de réorganisation 
et de civilisation » selon le ministre de l’In-
térieur Manoussos. L’autonomie n’est pas 
satisfaisante pour tous : la Russie, la France, 
l’Italie et le prince Georges sont favorables à 
l’annexion de la Crète à la Grèce ; l’Angleterre 
préfère l’autonomie, alors que l’Allemagne et 
l’Autriche soutiennent la Turquie.

Les premiers pas de Vénizélos 
et l’union à la Grèce en 1913
Un jeune conseiller, Eleuthérios Vénizélos, 
devenu secrétaire d’État à l’Intérieur et à la 
Justice, entre en désaccord avec la politique 
du prince Georges : il critique la corruption 
de l’entourage du prince, les premiers signes 
d’absolutisme, et préfère à l’annexion l’auto-
nomie avec un prince élu. Il démissionne et 
son parti fomente une insurrection en 1905 
à Thérissos. Vénizélos fonde alors un gouver-
nement crétois provisoire. Le prince Georges 
doit renoncer à ses fonctions et quitte l’île 
en 1906. Et en 1908, l’assemblée crétoise 
proclame l’union de la Crète à la Grèce. Mais 
il faudra attendre cinq ans d’hésitations du 
gouvernement hellénique et de guerres 
(conflit italo-turc et engagement grec dans 
les guerres balkaniques) et la nomination de 
Vénizélos comme 1er ministre grec pour que la 
Crète soit définitivement unie à la Grèce par le 
traité de Londres en 1913.

L’artisan du rattachement,  Eleutherios Vénizélos

E leutherios Vénizélos 
est né le 23 août 
1864 au village de 

Mourniès, non loin de La 
Canée. Avocat à la Canée, 
i l  y  rencontre Georges 
Clémenceau et s’entretient 
avec lui de la « question cré-
toise ». De retour à Paris, « le 
Tigre » déclara : « Je n’abu-
serai pas de votre patience 
par des conférences sur la 
majesté de l’Acropole ou 
sur l’archéologie. J’ai vu des 
lieux magnifiques, et notamment la 
Crète. Vous ne sauriez imaginer quelle a 
été ma plus importante découverte, bien 
plus intéressante encore que les fouilles. 
Je veux parler d’un avocat nommé 
Vénizélos… Dans quelques années toute 
l’Europe parlera de lui. »

L’homme politique crétois
Il ne croyait pas si bien dire : en 1889, 
le jeune Eleuthérios est élu député de 
Kydonia au Parlement de l’île et il prend 
une part active à l’insurrection de 1897. 
En 1898, le Prince Georges arrive en Crète 
et nomme Vénizélos secrétaire d’État à 
l’Intérieur et à la Justice. Mais, en raison de 
certaines divergences de vues, Vénizélos 
démissionne, prend la tête de l’opposition 
et, en 1905, organise l’insurrection de 
Thérissos et proclame en 1908 une union 
avec la Grèce qui échoue suite aux pres-
sions étrangères.

Un destin national
Après leur coup d’état de 
1909 à Athènes, les mili-
taires appellent Vénizélos 
à la rescousse. Ce dernier 
effectue de sages propo-
sitions ; il modernise le 
royaume, principalement 
l’armée et la marine, se pré-
sente aux élections pour 
rétablir la légalité et devient 
premier ministre en 1910 à 
la tête d’un gouvernement 
sous lequel la Grèce va vivre 

ses années les plus fastes. En 1913, il parti-
cipe à l’union historique de la Crète avec la 
Grèce. En 1912-1913, il dirige avec succès 
le Guerre des Balkans. En conflit avec le 
roi Constantin, il prend la tête de l’opposi-
tion et contraint le roi à quitter le pays. La 
Grèce entre alors en guerre aux côtés des 
Alliés. En 1920, Vénizélos signe le Traité 
de Sèvres, ce qui lui permet de réaliser en 
partie la Grande Idée : unir tous les Grecs 
dans un seul État-Nation avec pour capitale 
Constantinople. Mais, après avoir échappé 
à un attentat à Lyon, il est battu aux élec-
tions et se retire de la scène politique.
Il est rappelé une première fois en 1922 où 
on lui confie les pourparlers avec la Turquie 
qui aboutiront au Traité de Lausanne en 
1923, puis de 1928 à 1932 où il gouverne 
la Grèce. Il poursuit les réformes entamées 
20 ans plus tôt jusqu’en 1932 où son parti 
–  les Démocrates Libres  – est battu aux 
élections. Il se retire définitivement de la 

Qui n’a pas vu un jour en Crète l’effigie d’Eleutherios Vénizélos ? Sous la 
forme d’une statuette ou d’une breloque dans un bus, à côté d’une icône 
de la Panagia ou de Saint Georges… ? En Crète, cet homme est presque 
vénéré comme un saint, au moins comme un grand héros, voire comme 
le plus grand homme politique grec du XXe siècle. Mais qui était-il ?

Incendies
les premiers incendies estivaux ont éclaté 
en Crète dès le début juin à Melambes, Agia 
Galini, Vassilies et Agia Pelagia.

Séismes
le week-end du 15 et 16 juin la terre a tremblé 
plus de 40 fois dans la région de Timbaki au 
sud de la Crète avec une magnitude maxi-
male de 4,1 sur l’échelle de Richter.

Brèves

L’hospitalité 
crétoise sur site

la Crète mène une grande campagne de 
communication sur le thème de l’hospitalité. 
À voir sur le site www.incrediblecrete.gr



L’artisan du rattachement,  Eleutherios Vénizélos

En écho au message fort 
de Stella…

L a lecture de l’article –  boulever-
sant d’authenticité  – de Stella m’a 
interpellé au moins à deux titres : la 

disproportion entre la capacité des projets 
de centrales solaires à concentration (dont 
une partie est en phase d’installation) et la 
demande locale, et la prééminence de la 
production d’énergie centralisée.
La première me rappelle le projet pha-
raonique Desertec (400 milliards d’Euros) 
qui prévoit d’installer des centrales de 
même type dans le Sahara et de préle-
ver le cinquième de leur production pour 
l’acheminer en Europe afin de permettre 
à celle-ci d’atteindre les 20 % d’énergie 
renouvelable dans sa consommation élec-
trique en 2020. Ce n’est pas le moindre des 
paradoxes que de voir ainsi l’Afrique venir au 
secours de l’Europe, et la Crète est un nœud 
important de ce projet puisqu’elle devrait 
accueillir trois câbles sous-marins pour 
transporter l’électricité produite au Sahara.  
Le Plan d ‘action 2010-2020 en énergies 
renouvelables du gouvernement grec me 

fait penser à ce « modèle » puisque sur 
les 380 Mégawatts fournis par 71 cen-
trales solaires à concentration prévues, 245 
Mégawatts –  soit près d’un tiers !  – le sont 
par seulement cinq « hyper-centrales »… 
installées en Crète.
La deuxième traduit le concept quasi obses-
sionnel de la production centralisée 

Principe de la production photothermique, Jean‐Louis FULLSACK ‐ Conférence CerAfrique ‐ 27 01 2010

« Pavillon bleu »
La Grèce vient d’obtenir de l’Union 
Européenne la 2e place, derrière l’Espagne, 
au classement « drapeau bleu » des plages 
les plus propres d’Europe. Au niveau des 
normes (départements), c’est celui du 
Lassithi (Agios Nikolaos) qui remporte la 
palme avec 36 plages à « drapeau bleu ». 

Décès
La Crète vient de perdre un de ses plus 
grands ambassadeurs en la personne de 
Mgr Irinäos décédé le 30 avril à l’âge de 101 
ans. Évêque de Kissamos, il fut un homme 
très entreprenant et fonda de nombreux 
organismes religieux et laïques, parmi 
lesquels l’académie orthodoxe de Crète 
de Kolymbari et… la compagnie maritime 
ANEK.

Nous déplorons la disparition subite de 
Iannis Mantzouranis, l’ancien directeur du 
bureau de presse de la délégation hellé-
nique auprès du Conseil de l’Europe. Iannis a 
joué un rôle important dans de nombreuses 
quinzaines du cinéma grec auxquelles il a 
contribué en personne financièrement.

Brèves

Vols à destination de la Crète 
séjours et location de voiture
Départ de Baden-Baden, Mulhouse, 
Zweibruecken, Stuttgart et Francfort

Kehl, Hauptstraße 62
Tél. 0049 7851 9109-0
radekehl@derpart.com

• au centre de Kehl
• dans la zone piétonne • à côté de la droguerie Müller

Qualité, service, compétence

Votre équipe française 

www.reisebuero-rade.com

Anne-Marie Derrendinger
Tél. 0049 78 51 91 09-16
a.derrendinger.rade@derpart.com

Sophie Pfrimmer
Tél. 0049 78 51 91 09-0

s.pfrimmer.rade@derpart.com

Musées et sites 
archéologiques
selon le Ministère de la culture, les musées 
et sites les plus fréquentés devraient être 
ouverts de 8h à 20h pendant l’été.

À lire
Die Lyra singt, tanzt und lacht. Vom Zauber 
kretischer Musik de Arn Strohmeyer aux 
Éditions Dr Thomas Balistier. En allemand.

À lire absolument !
L’île des oubliés de Victoria Hislop, en Livre 
de Poche.

politique, est la cible d’un nouvel attentat en 
1933 et meurt à Paris en 1936.

Son épitaphe : un homme sincère, 
courageux…
Il est enterré à Akrotiri, face à la ville de 
La  Canée où il a livré ses premiers combats 
révolutionnaires. Sur sa tombe, on peut lire 
ces mots extraits d’un discours qu’il prononça 
au Parlement : « Après ma mort on dira : Mes 
chers amis, le défunt fut un homme sincère, 

courageux et conscient de ses responsabilités 
et de celles de son peuple. Il avait été élu pour 
gouverner. Peut-être commit-il des erreurs, 
mais jamais il ne perdit courage ni ne céda au 
fatalisme. Jamais il n’abandonna au hasard le 
devenir de son pays, mais il servit sa nation 
avec toute la flamme qu’il avait en lui et de 
toutes ses forces physiques et spirituelles. »

JCS
Sources : Kriti de Georgios I. Panagiotakis
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Champ solaire en Crète

Cuisine authentique

 au détriment d’une production locale qui 
est pourtant une des caractéristiques fon-
damentales des sources d’énergie renouve-
lables comme le photovoltaïque ou le photo-
thermique. Tout simplement parce que de 
grands groupes internationaux se sont acca-
paré ces technologies, comme le craignait le 
regretté Hermann Scheer, père des lois sur 
les énergies renouvelables en Allemagne, lui 
qui prônait la production d’énergie renouve-
lable au plus près du lieu de sa 
consommation (on lira avec un 
grand intérêt son ouvrage Der 
EnergEthische Imperativ, édité 
par Kunstmann) et était un 
adversaire déclaré de Desertec.
C’est ainsi que le projet Minos (sic) d’une 
centrale à tour de 50 mégawatts de la société 
Nur Energie (siège à Londres) et de son par-
tenaire local, Motor Oil Hellas, va s’installer 
à Sitia, en bénéficiant d’une subvention de 
42 millions d’euros de l’Union européenne au 
titre de son programme NER 300.
La France n‘est pas en reste dans ce nouvel 
Eldorado des énergies renouvelables en 
Crète, puisque le projet Medgrid, dont EDF 
est le maître d’œuvre, prévoit l’équipement 
des rives méditerranéennes en centrales 
solaires ou thermo-solaires dans le cadre du 
Plan Solaire Méditerranéen (PSM). Un anti-
Desertec en somme… La Crète n’y est pas 
oubliée.
Il est grand temps que les citoyens et la 
société civile portent ces mégaprojets, issus 
des milieux financiers, industriels et tech-

nocratiques, dans le débat public, qu’ils s’en 
indignent mais aussi qu’ils réagissent et pro-
posent des alternatives qui ne meurtrissent 
pas les paysages ni ne heurtent les sensibili-
tés des habitants ! La panoplie technologique 
des énergies renouvelables est suffisamment 
riche pour répondre aux besoins réels de la 
population et de l’économie locales en vue 
d’un développement librement choisi, et non 
subi comme le montre à l’évidence ce témoi-

gnage de Stella. Il me semble 
que le Parlement européen 
offre un espace approprié pour 
échanger utilement sur cette 
problématique, en priorité avec 
les eurodéputés grecs, et pour 

ouvrir un débat en son sein – plus que néces-
saire et urgent – sur l’avenir de la Crète dans 
le respect de ses particularités ainsi que des 
principes et du cadre démocratiques.
En attendant, un grand merci à Pes Mou de 
nous avoir informés et à Stella de nous avoir 
éclairés par son vibrant message. Elle nous a 
fait partager sa passion mais aussi son res-
pect de la culture à laquelle les Crétois et tous 
leurs amis sont profondément attachés, et 
l’extraordinaire beauté de ce pays qu’on aime 
dès qu’on y entre la première fois.

Jean-Louis Fullsack, membre de 
l’Association Alsace-Crète et de 
l’International Solar Energy Society (ISES)

En écho au message fort 
de Stella… (suite)

La France 
n’est pas 
en reste…
“

“

La Région de Crète veut porter plainte en Conseil 
d’État contre l’implantation d’un parc solaire de 
60 mégawatts sur le plateau qui domine Sitia 
près du village de Chonos. Cette implantation 
a été autorisée par le Ministère de l’Environ-
nement (!) malgré l’avis contraire unanime de 
la Commission Environnement de la Région 
de Crète qui estime qu’il ne faut pas toucher 
à cette contrée vierge et que l’utilisation des 
matériaux pour cette implantation présente une 
menace pour les eaux de source. Revendiquant 
également le droit de protéger ses paysages, la 
Région de Crète craint que l’installation de ce 
parc en appellerait d’autres et exige que tout 
projet d’énergies nouvelles s’inscrive dans un 
plan d’ensemble.

Énergies nouvelles 
en Crète (suite)

Nous sommes rentrés hier de ce qui fut 
une merveille, la Crète ! Nous y avions été 
préalablement.
Ma compagne et moi sommes sous le choc. 
Si nous ne faisons rien (mais quoi ?), dans 
un an ou deux, l’espace entre Hersonissos et 
Malia sera devenu au mieux une gigantesque 
sex shop (quelque chose entre les Ramblas de 
Barcelone et le centre de Bangkok).
Que pouvons-nous faire? Si vous avez des 
idées, n’hésitez pas à nous les faire connaître. 
Malheureusement contre le béton, je ne vois 
qu’une solution... Et contre l’appât du gain 
rapide et l’imbécilité, rien du tout.

Jacques Raket
Cinéaste retraité et artiste plasticien

Témoignage

Mochlos aujourd’hui. Et demain ?


